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calcaire ou de gypse qui posterieurement au depot du Trias, ont cir-
cule dans les vides.

Assemblee generale du 19 decembre 1917.

Briquet. L'appareil staminal des composees. — P.-L. Mercanton. Variation an-
nuelle de la temperature de l'air a Lausanne. — L. Horwitz. Plis devanciers
dans les Prdalpes medianes. — Bohdan Swiderski. Sur les i'acies de la couver-
ture sedimentaire de la partie occidentale du massif de l'Aar.

John Briquet. — L'appareil staminal des composees; structure et
fonctions de ses diverses parties.

M. Briquet rappeile d'abord que la caracteristique de l'appareil
male dans la famille des Composees consiste dans le fait que les 5

(rarement 4) etamines ont des filets inseres sur le tube corollin, ä un
niveau variable suivant les genres consideres, et des antheres introrses
coherentes par leurs bords. II resulte de ee dispositif un manchon ou
fourreau antherien ä l'interieur duquel se deverse le pollen. Le style
penetre dans ce fourreau par Torifice inferieur et refoule le pollen
vers l'orifice superieur en nettoyant la surface interne du fourreau au

moyen de poils balayeurs. Pendant cette premiere phase, la fleur,
morphologiquement hermaphrodite, est physiologiquement male. Ce

n'est que plus tard, une fois le pollen ejacule, que le style surgit de

l'orifice superieur du fourreau antherien et etale ses deux branches

stigmatiques : la fleur est alors physiologiquement femelle.
M. Briquet etudie successivement dans l'etamine la morphologie et

l'anatomie des parties suivantes, qui ne manquent jamais : le connectif
situe entre deux couples de loges antheriennes ; les loges antheriennes
s'ouvrant au moyen d'une fente longitudinale unique et introrse pour
chaque couple; Vantlieropode qui separe l'anthere du filet; et enfin le

fdet lui-meme. A ces parties vient s'ajouter l'examen d'organes de

presence moins constante : Vappendice terminal (qui fait defaut dans

divers genres du groupe des Vernoniees) et les auricules ou appendices

basilaires des antheres, qui,tres developpees dans certains groupes
(par exemple, Inulees, Cynarocephales), manquent completement dans

d'autres (par exemple, beaucoup d'Astero'idees et d'Anthemoidees).
Un apergu de l'ontogenie de ces diverses parties complete l'expose
precedent, ontogenie encore inedite parce que les organogenistes se

sont trop exclusivement attaches ä 1'etude des premieres phases du

developpemeut de l'androcee. C'est ainsi que l'appendice apical de

l'anthere se developpe de tres bonne heure par le creusement en
ecaille du sommet de l'anthere avant la differenciation des sacs an-
theriens, pour atteindre ses dimensions et sa forme definitives au moyen



SEAKCES DE LA SOCIETE VAUDOISE 231

d'une croissance intercalaire localisee entre l'apex et le sommet du
connectif. De meme, les appendices basilaires des antheres se develop-
pent tres tot par un processus de croissance intercalaire comparable
au precedent et dans lequel les divisions transversales sont peu nom-
breuses, tandis que les cellules s'allongent beaucoup.

M. Briquet a etudie specialement la structure, la genese et les fonc-
tions des antheropodes. Le nom d'antheropode a ete donne par M. Beau-
verd ä un petit organe de forme variable, le plus souvent elargi ä la
base, comprime d'avant en arriere, de couleur foncee, et qui separe le
fllet de l'anthere, sur le prolongement du connectif. Cet Organe, de-

couvert et decrit pour la premiere fois par Cassini, en 1814, sous le

nom d''article antherißre, n'a jamais ete etudie A fond et sa vraie
fonction etait inconnue. L'auteur montre que, des le moment ou
l'anthere commence A se differencier comme telle, il se manifeste dans

la region basilaire de l'etamine un travail de cloisonnement transversal

extremement actif qui aboutit ä la formation d'un tissu epider-
mique et cortical dense, ä elements subisodiametriques, ou meme plus
larges que longs. Seule la region axile reste occupee par un cordon
d'elements allonges, greles. Partout ailleurs, surtout dans l'epiderme
et la region hypodermique, les cellules sclerifient et lignifient leurs

parois. L'antheropode se trouve ainsi constitue en fin de compte par
des cellules rigides dont le plasma ne tarde pas ä mourir. Dans
certains cas les parois sont pourvues de ponctuations arrondies ou encore
allongees transversalement (Ambrosia). II arrive meme (Piquieria)
qu'un antheropode peut etre forme d'un etage de cellules unique, ä

parois epaisses en spirale ä la facon d'une tracheide, mais ce cas est

exceptionnel.
Ce n'est que plus tard que se forment les filets proprement dits.

Ceux-ci sont depourvus des elements diversement sclerifies caracteris-
tiques pour les antheropodes. La croissance intercalaire des filets n'est

pas accompagnee d'abondants cloisonnements dans un plan transversal,

mais eBt surtout caracterisee par l'allongement des elements epi-
dermiques et corticaux. L'axe du filet est occupe par un cordon libero-
ligneux grele qui vient s'eteindre dans la region inferieure de

l'antheropode. Le fait d'etre constitue — ä part les trachees du cordon

libero-ligneux — par des tissus vivants, ä membrane non lignifiee et

peu epaisse, explique la flexibilite des filets et fait comprendre qu'ils
puissent etre le siege chez diverses composees, en particulier chez les

Cynarocephales, de remarquables phenomenes d'irritabilite.
Or, au premier debut du developpement du gynecee, pendant que

les branches du style s'allongent, en s'elevant graduellement de bas

en haut, les antheropodes des cinq etamines s'allongent aussi, mais
de haut en bas. lis emprisonnent ainsi des l'origine le sommet du



232 SEANCES DE LA SOCIETE VAUDOI8E

style dans une cage directrice rigide. C'est grace aux antheropodes

que le style peut s' engager directement et sans accroc dans Torifice
inferieur du fourreau antherien. Sans la cage antheropodique, il suf-
firait de peu de chose, d'une resistance due ä un desaxement accidentel
du sommet du style, pour empecher ce dernier de s'engager dans le

fourreau, ou meme pour l'amener ä passer ä cöte en s'insinuant entre
les filets.

Les antheropodes constituent done un exemple tres interessant

d'organes remplissant une fonetion importante au cours du develop-

pement de la fleur, et dont le role parait tres obscur tant qu'on se

borne ä etudier les Stades adultes.
D'autres donnees nouvelles sont encore fournies par l'auteur sur le

role biologique des auricules antheriennes. Celles-ci peuvent, lors-

qu'elles sont reployees vers l'exterieur, fonetionner comme nectaro-
stege, fonetion qui est normalement devolue aux filets et ä leurs tri-
chomes. Lorsqu'elles sont soudees les unes aux autres ou relieeB par
des poils de liaison, elles contribuent ä renforcer soit la cage
antheropodique, soit le fourreau antherien.

Enfin, M. Briquet confirme les recherches de C. Gerots (1905) eta-
blissant que la coherence laterale des antheres est due ä une veritable

soudure des cuticules voisines, et non pas ä un simple phenomene
de collage.

P.-L. Mercanton. — Variation nouvelle de la temperature de l'air
ä Lausanne. (Ce travail paraitra dans le Bulletin.)

L. Horwitz. — Plis devanciers dans les Prealpes medianes.
Dans sa monographie geologique des Tours d'AI et des regions

avoisinantes1. M. A. Jeannet insiste ä plusieurs reprises sur leslacu-
nes que presente la serie sedimentaire dans la vallee de la -Tiniere. II
s'agit du Khetien, de l'Hettangien et peut-etre du Sinemurien (s. str.),
qui y manquent par places.

M. Jeannet arrive ä ce sujet ä la conclusion suivante (loc. cit., p.
457) : « Je me represente qu'a l'emplacement actuel, compris entre
les vallees du Bhöne et de la Jogne (peut-etre meine jusqu'au voisi-
nage du versant sud du Ganterist, d'apres Gillieron, et du Stockhorn)
existait un bombement; qu'en son point maximum d'elevation, le
Lotharingien transgresse sur le Trias, tandis que les etages inferieurs
se completent successivement dans la direction sud-ouest. Cette disposition

est certaine dans nos regions, l'est-elle aussi ä l'extremite nord

1 Jeannet, A. Mat. Carte geol. suisse, nouv. serie, 24e liv., Berne,
1912-1913.
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